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Formation enseignants: 
 

Présentation de La Traversée de Paris (1956)  
par Charlotte GARSON 

 

La Traversée de Paris : de l’art ou du cochon ? 

En adaptant une nouvelle de Marcel Aymé parue en 1947, Claude Autant-Lara signe 11 ans après la guerre 
une fiction populaire dont le succès repose sur des comédiens connus ou amenés à le devenir (Louis de 
Funès). Jean Gabin, immense vedette des années 30, a habitué le public à sa silhouette épaissie depuis 
Touchez pas au grisbi, et Bourvil, qui vient du cabaret, a notamment tenu le premier rôle de Garou-Garou, le 
passe-muraille, déjà adapté de Marcel Aymé.  

Comment le bourru Grandgil et le pleutre Martin, carpe et lapin, cohabitent-ils lors de la longue nuit qui les 
voit cheminer ensemble en plein Paris occupé, chargés de valises destinées au marché noir ? Leur itinéraire 
cartographié à travers différents quartiers parisiens cache un petit théâtre où s’opposent les tempéraments 
et les origines sociales de ces deux compagnons mal assortis. 

Tourné en studio dans un noir et blanc contrasté, le film frappe par son utilisation du décor, dont on 
étudiera la fonction dramaturgique et esthétique. Mais La Traversée de Paris permet aussi de stimuler le 
sens critique des élèves. Quelle est la part du réalisme historique et de la fable morale dans cette œuvre où 
la saleté semble contaminer chacun ? Dans quelle mesure les circonstances historiques révèlent-elles une 
noirceur humaine foncière ? Le film offre une occasion rare, par sa « méchanceté » même : amener des 
spectateurs accoutumés aux happy ends hollywoodiens à réfléchir à la mise en scène du brouillage entre 
Bien et Mal. 
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